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eux chefs de file. Aussi a-t-on piétiné sur pl faille toucher à cacu d'eux successivement sans
n fit piepeu4e rogès ansla o~iidken~ résoudre aucun. Il faut choi ir'le principal. Quel

et n'a-t-on fait que peu de progrès dans la considé- ý

tion et la décision des multiples problèmes qu'il est-il? En dépit de toutes les objections l'évidence
ut résoudre pour refaire une nouvelle Europe. répond: c'est le problème de l'Allemagne. Tâchons

d'avoir une idée de ce que doit être l'Allemagne pour
qu'elle vive en paix avec le monde et conformément
à nos principes et à nos droits. Quand les gouverne-

Laquestion la plus importainte et qjui est loin ments victorieux seront imprégnés de cette idé. ils

tre décidée est celle de la frontière entre l'Allema- sauront où ils doivent aller et trouveront aisément

gne et la France. le chemin à suivre."
Une réunion a lieu, en ce momnt à Paris, de Quant à la France elle regarde la question de

égués de douze millions de français pour persuader frontières-non -pas comme n'ayant qu'un intérêt local

membres de la Conférence de la Paix l'importance mais d'une importance capitale pour la sécurité du

en arriver immédiatement à une conclusion de la reste de l'Europe. Elle assurera la tranquillité future
sans attendre la solution des autres questions .de la Grande Bretagne, et sera indispensable pour la

financières soit territoriales. C'est le Congrès Na- protection de la Belgique et la garantie de I'indépen-
îoal français. dance hollandaise. C'est l'établissement de la Prusse

a pas que e peuple des E sUn qu sur le Rhin après la chute de.Napoléon qui permit

nience à s'émouvoir du retard apporté aux d- à l'Allemagne de pénétrer en Alsace.Lorraine. C'est

SOls de la Conférence surtout quand ces retards l'acte spoliateur de 1871 qui a inspiré aux allemands

nt er grande partie causés par le désir de mettre l'idée de passer en France en violant la neutralité

euvre des théories dont l'efficacité est fort con- de la Belgique, et plus tard d'attemdre la Grande

abl. On estime qu'il est de mauvaise politique Bretagne et les côtes de l'Atlantique.
'd ettre de côté le redressement de torts constatés Dans le programme de la Conférence se trouvent

e règlement de questions dont l'imprtance est de nombreux sujets d'examen tels que -ceux de l'm-

grande que celles qui ont déterminé la guerre. demnité, la réparation, la démilitarisation de l'AIIe-

aexemple, la Conférence, siégeant depuis près de magne, la-disposition de sa flotte de guerre et de ses

Mois n'a encore rie n fait pour fixer le statusin- sous-marins, mais aucun n'1a'1une importance aussi

îentonal de l'Allerige capitale que celle de la frontière ouest de la Bochie.

A ce sujet le ,"Temps" de Paris publie un imnpor-

tatarticle sur l'attitude du président Wilson telle*

M,-uidi.quée dans son discours de Boston à son arrivée

etats-Unis. Le "Temps" non seulement s'objecte A quoi servirait la demande de réparation s'il

roir -qecetdn e tt-ns seu'ement que fallait laisser les choses en Fetat où elles etaient avant

Petites nations de l'Europe trouvent une amitié la guerre, avec les mêmes dangers pour la civilisation

unappui désintéressés, mais se refuse à accepter et les mêmes .chances pour les barbares ? Un rapide

explication du manque de résultats sérieux du regard jeté sur l'étendue des désastres causés par le

-40aHde la Conférence par la complexité des problèmes' Boche en France fait -comprendre de suite combien

-'u"edoit régler. on a raison d'insise porlue'allemand soit mis

Ua France n'a jamais rêvé d'annexion. Elle a hors d'état de nuire dans un avenir plus ou moins

ndemandé le retour de ce qu'on lui a enlevt. rapproché.

Pogne n'a jamais eu d'ami plus désintéressé et Un des délégués français aux Etats-Unis a donné

iletpas d'hier que datent ses sympathies activés. récemment un résumé des pe/rý subies au cours de

eten janvier 1917 que furent présentées au monde la guerre. S' l'on ajoute aux 1,400,000 soldats fran-

Téclamations légitimes des tché&o-slovaques sur çais tués ou morts de leurs blessures le nombre des

du gouvernement français et ce ne fut prisonniers rendus, incapables de tout travail, op arrive

-sSeulement en théorisant que la France manifesta à Uni grand total de 2,500,000 hommes perdus pour

dIosition à les aider auprès de ses alliés et de M. le pays. Plus de 25,000 usines dans les districts ocey-

La France est populaire en Serbie et pro- pés par les boches ont -été soit complétemnent uts

a n 1908 -et en 1909 contre l'impérialisme austro'- soit dépouillées de leur outillage. Douze million

C'est en France que les yougo-s aves de tètes de bétail ont été volées ou détruites ,etde

éleurs plus fidèles défenseurs. Elle défend milliers de milles de bonnes fermes onét rendues

lRussie dont personne ne parIe à l'heure piré. impiopres à a cuue p uren ge anéetsI

"asdont il faudra bien s'occuper..un Jour., etmpossiÀbled'vle utmn ersenojs

Palnt de la lenteur de la Conférence le "Temps" d'art Pillés ou détruts, les é;difices abatus, laccée

"I et ie vai c- m le dit M. Wilson, ou brûlés. La perte en tonnage maritime est paé

chacun bden raèe ,qcoéeudie la Confé rence à 670,000 tonnes et le coût de la guerre, pour la France

une infinité d'autres. Il ne s'en suit pas qu'lsueetdprse16miiasdefncLdte


